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Début 2026, Anthropic a suspendu des milliers de comptes pour utilisation de Claude avec des outils tiers. Pas des comptes piratés ou abusifs — des développeurs qui avaient branché leur abonnement Claude sur OpenClaw ou des outils similaires. Compte bloqué, sans avertissement, sans recours clair.


Quelques semaines plus tard, le créateur d'OpenClaw (145K étoiles GitHub, le framework d'agents IA le plus utilisé au monde) a été recruté par OpenAI. Le projet est toujours sur GitHub, mais personne ne sait vraiment ce que ça signifie pour la suite.


Je raconte ça parce que ça m'a poussé à sortir un projet sur lequel je travaillais depuis un moment.


Je suis développeur basé en France. Je travaille depuis plusieurs années sur Aleph Cloud, un réseau de calcul décentralisé — des nœuds indépendants qui fournissent de la puissance de calcul sans passer par AWS, GCP ou Azure. Quand j'ai vu les suspensions Anthropic et le rachat OpenClaw, la question que je me posais déjà est devenue urgente : est-ce qu'on peut faire tourner des agents IA sur une infrastructure que personne ne contrôle seul ?


La réponse est oui, et c'est ce que fait LiberClaw.


Comment ça marche concrètement


Chaque agent tourne dans sa propre VM sur un nœud Aleph Cloud (CRN). Pas un conteneur partagé — une vraie machine virtuelle avec son système de fichiers et ses processus isolés. L'agent est un programme Python qui a accès à un ensemble d'outils : lecture/écriture de fichiers, navigation web, exécution de commandes shell, appels API. On décrit ce qu'il doit faire dans un fichier SKILL.md (un format texte compatible avec celui d'OpenClaw, donc si vous en avez déjà écrit, ça marche directement).


L'inférence passe par LibertAI, qui fait tourner des modèles ouverts (Qwen3.5 35b-a3n, 27b et 122b-a10b selon les besoins…). Pas de clé API OpenAI. Pas de clé API Anthropic. L'agent utilise des modèles libres, point (et ils sont, pour ces cas d'usage aussi efficaces que les modèles anthropic/openai).


Côté sécurité, on a essayé de ne pas faire n'importe quoi :



	Les secrets de chaque agent sont chiffrés avec Fernet, une clé unique par agent. Personne d'autre que l'agent n'a accès à ses credentials.

	L'authentification utilise des JWT avec rotation : access token de 15 minutes, refresh token de 30 jours. Pas de token permanent qui traîne.

	Les commandes bash passent par des filtres regex avant exécution. L'agent ne peut pas faire rm -rf / ou exfiltrer des données vers l'extérieur sans passer les gardes.




Je précise ça parce que l'écosystème OpenClaw a eu des problèmes réels sur ce plan : des instances exposées sans authentification sur Internet, des skills malveillants qui pouvaient exécuter du code arbitraire. On a construit LiberClaw en ayant ces cas en tête.


Après, c'est votre agent… donc si vous lui demandez quelque chose de bête, ce n'est pas infaillible et il le fera. C'est votre VM et vous êtes seul dessus.


Pourquoi pas juste un VPS ?


C'est la question évidente, et elle est légitime. Pourquoi se compliquer la vie avec de l'infrastructure décentralisée quand on peut louer un VPS à 5€/mois ?


Parce que le VPS, c'est OVH, Hetzner, ou AWS. Et OVH peut décider de fermer votre compte. AWS peut décider que votre usage viole ses conditions. On est en train de construire des outils qui tournent 24h/24, qui prennent des décisions, qui interagissent avec des APIs — et tout ça repose sur la bonne volonté d'un hébergeur.


Sur Aleph Cloud, les nœuds sont indépendants. Il n'y a pas d'interrupteur central. Personne ne peut décider unilatéralement d'éteindre votre agent. C'est le même principe que ce qui rend le réseau intéressant pour d'autres usages, mais appliqué aux agents IA.


Pour ceux qui suivent les discussions sur la souveraineté numérique en France (et vu le journal récent sur JemaOS, je sais que vous êtes quelques-uns), c'est un enjeu concret : vos agents IA ne dépendent pas d'une entreprise américaine pour fonctionner.


État actuel


La plateforme est en production. Plus de 99 agents tournent en ce moment: des agents de revue de code, des assistants de recherche, des agents de monitoring. L'interface est disponible en 11 langues dont le français (pas juste un Google Translate, les pages sont réellement localisées). Le tier gratuit donne 2 agents (et suffisamment de crédits d'inférence pour commencer à s'amuser).


Le code des agents est sur GitHub : github.com/Libertai/liberclaw-agent. Si il y a des demandes pour le code de la plateforme web qui lance les agents, je peux la libérer aussi.



	Landing : liberclaw.ai/fr


	App : app.liberclaw.ai





Si vous avez des questions sur l'architecture, les choix techniques ou si vous voulez juste me dire que c'est nul, je suis dans les commentaires.
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